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L’islam de France se construit au cœur du Morvan
RELIGION. Aux frontières de la Saône­et­Loire, à Saint­Léger­de­Fougeret, l’Institut européen des sciences humaines est l’une des deux écoles françaises de formation des imams.

«Ilyadetrèsgrandesprobabi-
litéspourque leramadandé-
butemercredi11août»,expli-
que le Conseil français du
cultemusulman.Ledébutdu
moisde jeûneestmarquépar
l’apparitiondupremiercrois-
santdelanouvellelune.Lada-
tepeutdoncvarierd’une ré-
gionàl’autre.
Jean-JacquesPierre Joseph,
responsabledelavieétudian-
teàl’Iesh,parleavecplaisirde
laphilosophiedu ramadan.
«Toutd’abord, il ne fautpas
oublierqueleprincipedujeû-
nen’estpasspécifiqueauxmu-
sulmans», introduit-il avant
deciterlelivresaint :«Ôvous
lesporteursde la foi, il vousa
étéprescrit le jeûnecommeil
l’aétéàceuxd’avantvousafin
quevousatteigniez lapiété».
Pendantunmois, lesmusul-
manspubères,enbonnesanté
et en capacité de raisonner,

sont invités à ne pas boire,
manger,niavoirderelations
sexuellesdel’aubeaucrépus-
cule.«L’êtrehumainestcom-
poséd’uncorpsetd’uneâme,
poursuit Jean-Jacques.Lera-
madan,c’est lemomentoùon
nenourritpluslecorpspourse
consacreràl’âme.Expérimen-
ter la faimet lasoifpermetde
vivre la situationdeceuxqui
n’ontrien.C’est l’occasionde
fairelebilandel’année,denos
bonnesetmauvaisesactions.
Onfait sesproprescomptes,
onprenddureculsursavie.Le
butestdesedétacherdespas-
sions,deschoses futilespour
connaître lavraievaleurdes
choses. Si Dieu le voulait, il
pourrait toutnousenleveren
uneseconde.Lesmusulmans
se souviennent de cela pen-
dant le ramadan. C’est une
écoledelaspiritualité.»

F.P.

LE RAMADAN : MOINS POUR LE CORPS, PLUS POUR LE CŒUR

Islam. Parce que chaque société est différente, l’Institut
entend former les cadres d’un « Islam de France ».

Ramadan. C’est demain que débute le mois du ramadan,
période spirituelle intense pour les musulmans.

Pour Jean­Jacques Pierre Joseph, ici dans la mosquée de
l’Iesh, le ramadan est « une école de la spiritualité ». Photo F. Poli

ORIGINES
Des étudiants de toute l’Europe
Pour cette année scolaire 2009­2010, l’Iesh
a accueilli en formation continue 221
étudiants dont la moitié sont des femmes.
146 viennent de France, 14 de Belgique, 12
de Grande­Bretagne, 9 d’Allemagne, 6 de
Turquie, un d’Autriche, un d’Espagne, etc.

DÉBOUCHÉS
Desimamsplacésavantleursortie
LesimamsformésàBouteloinprêchentdans
desmosquéesenFrance(Strasbourg,Lille,
Nantes,Lyon,bientôtMulhouse)maisaussien
Grande­Bretagne,Allemagne,Irlande,etc.Les
besoinssonttelsquecescadresmusulmans
sontplacésavantmêmelafindeleurformation.

TROIS DÉPARTEMENTS À L’IESH
Langue arabe, Coran et théologie
La formation des imams débute par deux
ans de langue arabe, puis trois ans
d’apprentissage du Saint Coran et enfin trois
ans d’études théologiques. L’Iesh est en
attente de la reconnaissance de son diplôme
par le ministère de l’Enseignement supérieur.

On le croise au détour d’une visite à la bi-
bliothèque. Hamed est attablé devant
une édition du Coran. Seul au milieu d’un
océan de bouquins, il profite du calme de
la pause déjeuner pour « réviser ».
Le livre saint, il le connaît par cœur, tel
que le veut la tradition. Il a appris les 600
pages de l’enseignement du prophète au
cours des séminaires dispensés à l’Insti-
tut de Château-Chinon.

« Un phare qui illumine »
Un endroit qu’il définit comme « un pha-
re qui illumine ». « C’est rare, souligne-t-
il, de trouver un endroit comme ici où
l’on peut se consacrer à la spiritualité. Je
suis venu une fois en séminaire et cela
m’a donné envie d’approfondir ma con-

naissance du texte. »
Hamed a 21 ans. Il vit à Bordeaux où il
étudie la médecine. En septembre, il en-
tre en troisième année. Les cours d’ana-
tomie, plus faciles à apprendre que les
milliers de versets du Coran ? « Oui, ef-
fectivement ! » Le jeune homme pour-
suit avec des mots simples et forts : « J’ai
voulu me construire avec le Coran. Ma
deuxième passion, c’est la médecine.
L’un et l’autre s’équilibrent ». Pour soi-
gner les autres, il faut nourrir son âme.
Cet été, Hamed séjournera trois semai-
nes à Saint-Léger-de-Fougeret. Il se dit
« content de revenir » et son sourire le
confirme. « On retrouve des anciens élè-
ves, ça fait plaisir. »

F. P.

HAMED, FUTUR MÉDECIN QUI NOURRIT SON ÂME POUR SOIGNER LES AUTRES

À 21 ans, Hamed est étudiant en troisième année de médecine
à Bordeaux. Il connaît le Coran par cœur. Photo Florence Poli

REPÈRES
LAFORMATIONDES
IMAMSENFRANCE
Il n’existe que deux
structures qui forment les
imams et les cadres
musulmans en France.
L’Institut européen des
sciences humaines de
Château­Chinon, et son
antenne à Paris, est le plus
ancien.
Le deuxième lieu de
formation est l’institut al­
Ghazali à la grande
mosquée de Paris.
Le Conseil français du culte
musulman précise que les
autres formations
existantes sont plus
partielles. L’Institut
catholique de Paris
accueille des imams pour
des formations en sciences
profanes (histoire des
institutions françaises, de la
laïcité, etc.). Est également
cité l’Institut d’études
islamiques de Lille.

LETÉMOIN


